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pénibles circonstances, le souvenir du paisible parnonaijf de 
Fairfield, de ce home que Madame Barber, comme toute matrone 
anglaise vivant dans une certaine aisance, avait su rendre si 
confortable, vint quelquefois jeter le trouble et la désolation 
dans la pauvre cellule de la Visitanoine de Georgetown et lui 
apporter la tentation si dangereuse du découragement ?

Comment cette femme aurait-elle pu complètement oublier 
ce foyer domestique où, pendant les premières années de .<#e nie 
conjugale, elle avait goûté le bonheur, en la compagnie d’un 
époux dévoué et d’enfants aimables, soumis et re; nectueux '( 

Certes, dans cette première partie de sa vie, notri convertie 
avait eu ses beaux jours comme un printemps rempli de soleil 
et d’espérance ; et, le désir d’arriver à la vérité avait seul pu 
la déterminer à l’abandonner ; souvenirs douloureux, timides 
regrets qu’elle sut offrir en sacrifice afin d’obtenir le bonheur 
de posséder la vraie foi ; souvenirs «pie nous, catholiques de 
naissance par un don purement gratuit de la bonté de Dieu, 
devons respecter comme ces fleurs de cimetière dénosées par 
des mains pieuses sur les tombes de nos frères séparés.

D’ailleurs, l'immortel Newman, le grand converti de l’An
gleterre, a-t-il jamais pu oublier « les Tours d’Oxford », The 
lower of dear old Oxford ? (1)

Et l’austère Manning ne conseillait-il pas naguère, à ceux de 
nos vénérés confrères de Québec qui allaient lui rendre leurs 
hommages, de ne pas quitter Londres sans aller entendre la 
belle musique religieuse de Westminster Abbey ? (2)

Oh ! les sacrifices que doivent s’imposer tous les convertis, 
sont assez grands pour que l’on puisse leur pardonner aisé
ment ces souvenances d’un passé tant aimé ; et nous ne sau
rions jamais assez remercier la Divine Providence de nous avoir 
fait naître dans le sein de l’Eglise Romaine. De plus, notre 
devoir est de répéter souvent et avec ferveur la prière ardente 
de Léon XIII, d’illustre mémoire :

« O Mère de douleur, intercédez pour nos frères séparés, 
afin qu’avec nous, dans le seul troupeau véritable, ils puissent

(1) Voir le Sermon de Newman intitulé « The New-Spring »
(2) Sa grandeur Mgr Labreepue, évêque de Chicontimi nous a lui-même 

raconté eu faits.


